Les dimensions soul fori oxigues: il n'v a (Ians loul lo giscinenl aucnn 
iiislrument, faille on poli, nn pen voluinineux ’ . 

I)Villeins, la limonile n’exisle ]>as snr place a Petal naluiel. M. Mac-laud 
s’csl assure quo le massif du Mancali est le paint le plus rapproche oil cede 
roclie apparaisse. On ne rapportait sans doule do I allleuremenl qne les 
framnenls donl on pourrait lircr (juelcpie parti. 

ipres avoir elejadis occupee par des Troglodytes, encore imfotermines 
dans fours caracleres elliniipies, la grolle du Kakinihon est eleven lie, pour 
les Bagas, les Soussous, etc., nil lieu Ires redoule, oil siege un gdnfo qui 
rend des oracles etjoue un role <le premier ordre an pres des negres du 
\ oisinag'o. 

Les Bagas faisaienl, avanl noire arrivee, des sacritices devanl la grolle, 
sacrifices do Boeufs, de Moutons, de riz et ineme dean-de-vie, et parfois 
aussi y dgorgaieut des ca]»lils 

OVtait la socle ties Sinios “ qui prodtait des ollrandes donl elle iaisiiil 
dispuraitro les mniiidres resles on les jetaut dans le petit lac qui {jit desanl 
la ca\ile. \iusi s'explique com men l on n a rencontre au Kakimbon ancun 
ossomiMit awe les gres pods el les limoniles laillees! 

Penl-dUv non serail-il pas de meme dans les couclies Ires ancieuues qiwl 
i osle, dil-on. a explorer? 

11 ;,ppai\i nl a M. le D r 13alla\, qui a facility les premieres recherche*, 
dnrganiser, s‘il le juge a propos, une nomelle expedition, assez bien 
niiliilee pour fnuiller, a fowl, un gisemenl donl delude complete inleresse 
direclemenl Ions les homines de science que pivoccupent les grands pro- 
hiemes de relluiogenie atricaiiie. 


Cn i v i; viiiu-oni: in; T \raiil mar di; la Cveva de Pic\cnn; ( Cummin i)* 

nil M. E.-T. Hamy. 

Parmi les pieces anatomiquesApie le savant direcleur du Masco Juwiomtf 
dc \[c.vieo a bien voulu ndenvoyer en communication apres la cloture de 
Imposition de Madrid, figuraienl quelqnes portions de sujets momiiies, 
exhumees par le lb A. Gerste dediverses Cuevas do la region au Sud-Ouest 
de Chihuahua, el nolamment de cedes de Picacbicel de loinochic. 

L’une de ces momies, presque enli&re, est cede d un enfant de quatre 
ans on environ; elle est accronpie. les genoux ramencs vers la poilrine et 
enveloppee d ime sorte de manta on cordelettes de colon tressees grossi&re- 

0} Cf. Puippnvt sur /me fouil/e e.vecn/ec (tans la grolle <le lialoma , pres konaltnf 
(llev. Colonial e ,*"spptenihrc i8<)q\ p. fioo). 

i-j Lot. ril.* p. Soo-ooi. — Cf. Her. <1 1880, p. AaA. 



nienl. Line scconuV comproml seulemenl la tele, le con cl line cole encore 
adhe'reiite. I 11c Iroisienic est rednite an crane: mais ce eiane, en partie 
couvirl dn cnir chevelu, assez bien conserve, quoique complelemcnt 
depoiirvii do poils, olTre ])onr nous un inlerel tout a Tail exceptionnel. 

Gest un crane dlioimne : les sinus frontaux sont Ires developpes. tres 
saillants; unc lamelle osseuse, de moins d’un millimetre (IMpaisseur, con- 
slilue la paroi anterieurc de lour ca\ile; la paroi poslcVieurc, c'galemenl 
Ires mince, esl separec de banlericmv par nil intervalle de 8 a 9 milli¬ 
metres. 

Gcs denx tables osseuses appaiaissent Tune el baulre nellemenl per- 
Ibrecs. quand on sonlevc le lambenu de peau desse'ebee qui masque le 
Iron lid. 

I n Iron, large de 8 millimetres. long do 1 0 a j 7 1 niIlimetres, y dessinc 
mi' socle doxale dont le grand axe esl fori obli([uc el qui se tenniue a ses 
deux cxtreiniles par de petiles encoclies nellement de'coupees 
el sxinelriqucs, (jui indiqucnl suremont que le corps <jui a 
brise bos elail un corps dm*. aplali. limitd par deux herds 
Ironchants. 

La table inlerue esl eclatee irreguliemnenl, aiilanl qu’on 
(‘ii pent jugor, a leavers borifice de la hlessure. Aucunc trace 
de cicatrisation no se montre snr bos; la inort a ele inline- 
diiile. 

Ln degageanl binlorieur de la caxite cranienne des debris 
de la dure-uiere, encore adherents, a(in de pouvoir cuber la 
piece, nous axons reneonlre l arine homicide : une jolie tlecbe 
eu calccdoine. (bun lype qui n'esl point rare dans cetle 
parbe du conlincnl americain. L’un des pedoncules esl in* 
(act, baulre a etd brise par le choc: cn le reconstiliiaut, comme jo lai bail 
dans la petite lignre ci-conlre, on obtienl loul juste la largcur qui separe 
les deux encoclies. manireslemenl produces par ces deux saillies lalcrales. 

Lebont de la lleclie a ele egnlement brisi?, a quelqiie distance de la pointe! 




L observation que jo vieus de resumei 1 est inl<Tc?sante par elle-mdme, 
[Uiisqibelle nous fait assisler, en qucbpie sorte. l\ 1111 de cesdramesde bage 
de pierre conlemporain , dont les rdeils de quelques voyageurs ellino- 
grapbes nous out plusieurs fois retrace !c vivant tableau. 

Llle est plus intcressanle encore, si on la rapproclic de cerlaines obser¬ 
vations recueillies en ces derniers temps dans les stations prdhistoriques de 
J Europe occidcnlale. \ilsson et Ed. I,artel d abord, el a pres cnx MM. J. de 
Have. Baudrimonl. Marion. Prunidres el quelques autres, out fait con- 
naitre. en elfel , des pieces osseuses, paleolitliiques on neolilhiques, prove- 
iiiiul de bbonuue H de divers maininiferes : Uenne, Aurocbe. etc. , dans 
jesquelles sVtaieul trouvces encbassces des poinles de ileebes d<‘ silex, el 


cps diflerenles pieces. Ionics fort anciennes. sonl cxaclement comparables a 
la piece presque moderne tie Picachic. 

I/enscmble de ces observations, analogues, recueillies un pen partout 
dans le temps el dans Pespace met ainsi une Ibis de plus en evidence des 
similitudes etroites, extremement imporlantes a constate]* par quiconque 
s'inleresse a IVtude de Fethnograpbie generate (l) . 


XoTE sun LA FAUyE DE LA CfJTE d'IiQIBE, 
p\r Af. Hostains, chef de la mission Hostains-d'Olloxk. 

An moment oil j’ai quitte Paris, vous ln'nvez prie de vous adresser des 
specimens d’animaux particuliers a cette region, et des renseignements siir 
leurs mceurs et leurs aires d’babitat. Vous teniez particulierement a pos- 
seder des specimens de Cheer op sis liberiensis, cl’une espece de petite Anti- 
lope a robe fauve tres clair. slriee de bandes transversales regulieres, de 
couleur noire, et a avoir des renseignements qui vous permissent de tlresser. 
pour ainsi dire, une carte lixant les limites des regions respectivemenl 
babitees par les nombreuses especesde Singes qui \i\eut sous cette latitude. 

J’ai rhonncur de vous communiquer tons les renseignements que j’ai 
pu me procurer stir les sujels qui m’ont paru de nature a vous interesser , 
el de nous adresser via Hereby, par Fintermedinirc de Fadmiiiistration dn 
cercle de ce nom, un cobs conlenant diverses peaux. 

En premier lieu, j’ai le regret de vous annoncer que je n’ai ]>as encore 
pu voir de Clurropsis ni rn’en procurer un squeletle ou de la peau. J’ai vu 
rependanl de nombreuses tetes de cet animal dans les villages; mais aiicnne 
n’etait eutiere on meme en assez bon rtat pour qu il IVit utile «Ie vous Fcn- 
\oyer. Alais je peux vous donner des renseignements assez complets snr 
cel animal, que j’ai beaucoup cbasse, bien que sans succes. On le lmu\e 
parloul dans la Foret, sauf dans les cndroits frequentes par FHomme. Ses 
traces se rencontrent aussi bien dans les terrains eleves el loin des cours 
dean que dans les parlies marecageuses : il n’aime pas les gratifies rivieres: 
le plus souvent, it vit a proximite des ruisseaux Ires abondants dans ce 
pays; quand la chaleur le surprend loin de Fean, il cberche une place 

1 11 n’est pas inutile cFiiibistor de nouveau, apres AI. J. de Rave, sur ce que 
renferme d’inexact, an point de vue special ou nous nous placonsici, la these sou- 
tonne parWorsaae clans ses Antiquites primitives dn Danemarh . Le savant Danoib 
n’assnrait-it pas que les fleches ncolitliicjnos etaient insuflisanles contre les grosses 
rspeces de Mam ini feres? Ou'aurait-il repondu, si on Ini avail montre Fhomme de 
Picachic lue not par line petite flerlie de calcedoioo qui parvient a lui traverser le 



